
Tribune de Genève | Jeudi 9 janvier 2020 week-end 21

Philippe Muri

Le cadre à lui seul vaut le détour.
En plein cœur historique de Ge-
nève, c’est le Musée international
de la Réformequi accueille «Le ca-
baret protestant», nouvelle créa-
tion de la Compagnie Confiture.
Le théâtre de la Cité Bleue demeu-
rant indisponible, PhilippeCohen
et ses comédiens continuent au
MIR un périple entamé début oc-
tobre à la salle communale d’Onex
et poursuivi au Village du soir. À
deux pas de la cathédrale Saint-
Pierre, les voici installés dans la
trèsbelleMaisonMallet, construite
au XVIIIe siècle à l’emplacement
mêmeducloître où fut votée laRé-
forme en 1536.

À contexte historique, texte de
circonstance. PhilippeCohen, qui
avait découvert lemusée il y a trois
ans en y jouant un spectacle d’im-
pro pour une banque privée, a eu
envie d’écrire une pièce sur me-
sure, en rapport avec l’éthique
protestante. Pour autant, l’hu-
mour à la Confiture demeure bien
présent. Les Réformateurs font le
mur et emportent le public dans
un tourbillon de bonne humeur.
«Notre «Cabaret protestant» s’ap-
parente à une sorte de revue où
les rires et les séquences de danse
s’appuient sur des sources contrô-
lées. On rit, mais le comique reste
tout à fait documenté», commente

Cohen, à la fois auteur, créateur et
comédien (il tient le rôle de Guil-
laume Farel et de Martin Luther)
d’un show au titre antinomique.

Au diapason des lieux qui
l’abritent, lamise en scèneépouse
les différentes salles duMIR.Entré
par la cour pavée du bâtiment, le
spectateur se retrouve orienté sur
un «bar protestant» tenu par les
comédiens – petits mets, bière et
vin genevois – avant dedéambuler
aumilieudespeintures, sculptures
et manuscrits, direction la salle à
manger de Calvin puis le salon
principal où se déroule l’essentiel
du spectacle. Côté thèmes abor-
dés, Philippe Cohen, après une vi-
site du MIR en compagnie de son
directeur Gabriel de Montmollin,
confronte la pensée des Réforma-
teurs, la naissanced’unprotestan-
tisme à l’histoiremouvementée et
les croyances d’hier et d’au-
jourd’hui. «Les propos mélangent
l’époque historique à la vie ac-
tuelle. J’enprofitepour évoquer la
place de la femme dans la hié-
rarchieprotestante, bienmeilleure
que chez les catholiques. Par ail-
leurs, je joue aussi de l’esprit de
Genève, à travers une critique
amusée de la société locale.»

Sur le podium dressé au sein
d’une salle pouvant accueillir
quelque 80personnes, Calvin, Fa-
rel et la très jeune madame Farel
s’expliquent en public. Arborant
unebarbepostiche,AlainMonney
tient le rôleduplus emblématique
des Réformateurs. «On présente
souvent Calvin comme un type
coincé et sévère», relève Philippe
Cohen. L’auteur du «Cabaret pro-
testant» a voulu fairedu théologien

quelqu’un d’allumé et de vision-
naire. «AlainMonney lui donneun
côté explosif et déjanté.» Les
autrespersonnages, duVaudoisVi-
ret auZurichois Zwingli enpassant
par la Mère Royaume, se révèlent
également hauts en couleur.

«Le cabaret protestant»,
du 10 au 26 janvier, MIR,
4, rue du Cloître.
Me et ve 20 h, je, sa et di 19 h

Avec Philippe Cohen, les
Réformateurs font le mur
LaCompagnie
Confiture
revisite
la Réforme
en riant avec
son «Cabaret
protestant»

Humour

La joyeuse équipe du «Cabaret protestant», joué dès vendredi au MIR. DR

Concours
Le tuba au sommet
Trop souvent considéré (à tort)
comme un instrument mineur, le
tuba retrouve des couleurs dans la
Cité de Calvin. Au studio Ansermet,
le 1er Concours international de
tuba de Genève accueille jusqu’à
dimanche de nombreux virtuoses.
Soixante-trois candidats de dix-
neuf nationalités ont participé aux
présélections, et trente-trois ont
été retenus. Les trois finalistes in-

terpréteront «Alpine Concerto»
commandé pour Tuba solo, or-
chestre à cordes et timbales com-
posé par Mike Forbes, compositeur
américain, membre du jury. L’OCG
accompagnera les trois finalistes.
Jusqu’au 12 janvier,
Studio Ansermet,
2, passage de la Radio

Concert
Le classique
s’encanaille
Avec «Happy 300», le violoniste Fa-
brizio von Arx entend honorer son fa-
meux Stradivarius, «The Angel», vieux
de trois siècles. Un concert peu banal,
qui fomente la rencontre des Chaarts
Chamber Artists, du chef d’orchestre
Gábor Takács-Nagy et de JonOne,
l’un des virtuoses du Street Art. Ins-
piré par ce qu’il entendra, du Beetho-
ven et du Tchaïkovski, l’artiste urbain
réalisera en direct deux toiles uniques.
Jeudi 9, Victoria Hall, 20 h 30.

Les choix
de la
rédaction

PUBLICITÉ

Michel Tirabosco
Flûte de Pan

Tom Tirabosco
Dessin en direct

Ad Libitum
Cuivres et percussions

Billetterie et informations
www.chene-bougeries.ch
Prix: 15.- et 20.-
www.micheltirabosco.ch
www.aamt.ch

Vendredi 31 janvier 2020
19h00
Salle J.-J. Gautier - Chêne-Bougeries

THÉÂTRE MUSICAL
CIE LA BOUTIQUE
OBSCURE

DÈS 8 ANS
DU 10 AU
12 JANVIER 2020

PUBLICITÉ

Wolfgang Amadeus Mozart

L’ENLÈVEMENT
AU SÉRAIL

MISE EN SCÈNE
LUK PERCEVAL

22 janvier – 2 février 2020 GTG.CH

comedie.ch

Bd des Philosophes 6
1205 Genève

T.+41 22 320 50 01
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Angels in America
de TonyKushner

13 > 18 jan 2020
Philippe Saire

PUBLICITÉ

Bâtiment des Forces Motrices de Genève
Dimanches 12 et 19 janvier 2020 à 17h

Billetterie Service
culturel Migros Genève
Rue du Commerce 9,
+41 58 568 29 00
Stand Info Balexert,
Migros Nyon-La Combe

En ligne: www.operami.ch




